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Introduction

 La faim dans le monde est un fléau qui est loin d’être éradiqué. En effet, entre 2011 et
2013, encore 842 millions d’adultes et d’enfants souffraient d’un problème de sous-nutrition,
ce qui représente 12% de la population mondiale.
Les enjeux de la sécurité alimentaire sont de donner  un accès à une alimentation équilibrée
de façon régulière en quantité suffisante dans le monde. 
Actuellement,  il  existe  sur  Terre  une quantité  suffisante  de nourriture  pour  subvenir  aux
besoins de toute la population. Mais la répartition n’est pas équilibrée.  Dans certains pays, la
population est exposée à la malnutrition par une alimentation inadaptée en quantité ou en
qualité.  La sécurité alimentaire n’y est pas satisfaisante.
 Assurer la sécurité  alimentaire  autour  du globe est  un problème actuel et  futur pour les
générations  puisqu’en 2050 la population mondiale aura augmenté. De plus, cette dernière
impacte également l’environnement et soulève des préoccupations présentes et à venir.

Définition des termes clefs

        Sécurité alimentaire
        Accès, physique et économique de chacun à une alimentation équilibrée de façon
régulière et adaptée à ses besoins et à ses habitudes alimentaires.

        Insécurité alimentaire
 État dans lequel se trouve une personne, lorsque la disponibilité d’aliments sains et 

nutritifs, ou la capacité d’acquérir des aliments par des moyens sociaux est limitée ou 
incertaine. 

Malnutrition
Conséquence  d'une  alimentation  mal  équilibrée  en  quantité  et/ou  en  qualité  (les

malnutritions  regroupent  la  sous-alimentation,  la  suralimentation,  et  la  mauvaise
alimentation).               
                                                                                         
 Sous-alimentation

État dans lequel un individu se trouve lorsqu'il ne mange pas assez pour subvenir aux
besoins essentiels et avoir une croissance normale. 
        

FAO Food and Agriculture Organization of the United Nations
Organisation des Nations Unies pour l'alimentation et l'agriculture. C’est une 

organisation créée par l’ONU en 1945. Son siège est à Rome. Son objectif est d’aider à 
construire un monde sans faim. Sa devise en latin est « Fiat panis » signifiant « Qu’il y ait du 
pain (pour tous) »

https://fr.wikipedia.org/wiki/Organisation_des_Nations_unies_pour_l'alimentation_et_l'agriculture


Aperçu général
        

La  sécurité  alimentaire  est  une  préoccupation  mondiale  pour  le  bien-être  des
populations. Tout individu vivant a besoin d’alimentation pour subvenir à ses besoins vitaux.
Toutefois, les aliments ne sont pas forcément disponibles à tous les endroits du globe d’où la
création d’un marché alimentaire mondial afin de subvenir aux besoins de toute la population.
Ces dernières années, les progrès n’ont cessé de se développer pour la lutte contre la faim.
Mais fort est de constater que le nombre de personnes qui sont privées de la nourriture dont
elles ont besoin pour avoir une vie saine et active reste important. Les dernières estimations
de la FAO indiquent qu’une personne sur neuf  a souffert de sous-alimentation pendant la
période de 2014-2016. La proportion des personnes sous-alimentées dans la population est
passée  de  18.6% entre  1990-1992  à  10.9% en  2014-2015.  Toutefois,  considérant  que  la
population a augmenté de 1.9 milliards de personnes depuis 1990-1992, ce sont près de deux
milliard de personnes qui ont été libérées d’un état  de sous-alimentation au cours des 25
dernières années.

Si des progrès importants ont été réalisés dans la lutte contre l’insécurité alimentaire,
ils doivent être examinés dans le contexte d’un environnement mondial difficile, caractérisé
par une instabilité du marché de l’alimentation et un niveau globalement élevé des prix de
l'énergie et des aliments. Cette instabilité s’explique du fait des récessions (= ralentissements)
économiques mondiales qui ont eux lieu  à la fin des années 90 et durant l’année 2008. Il faut
également prendre en compte les éléments météorologiques extrêmes  et  les catastrophes
naturelles qui se produisent plus souvent et qui ont fait d’énormes dégâts entravant l’effort
visant à améliorer la sécurité alimentaire. L’instabilité politique joue aussi un rôle négatif
puisqu’il porte le nombre de personnes déplacées dans le monde à son plus haut niveau. Tous
ces phénomènes ont entraîné une dégradation de la sécurité alimentaire, en termes de quantité
et de qualité des aliments disponibles dans certains pays plus vulnérables, tandis que dans
certains pays plus développés le problème se centre sur la qualité nutritive.
Donc,  même si  l'alimentation est  disponible en quantité  suffisante sur Terre,  l'accès reste
difficile dans certaines parties du globe ainsi nous chercherons comment assurer à tous un
accès à une nourriture saine.

 

Besoins alimentaires dans le monde :
L’accès à l’alimentation pour l’ensemble de la population est un objectif. Cependant, au jour
d'aujourd'hui,  des  écarts  importants  persistent  entre  les  régions  du  globe.  Les  progrès
accomplis pour améliorer la sécurité alimentaire continuent d'être inégaux selon les régions.
Certaines d’entre elles, notamment l’Asie  centrale, l’Asie de l’Est, l’Afrique du Nord  et
l'Amérique Latine ont progressé  en matière de réduction de la faim. D’autres, en particulier
l’Asie de l'ouest et l'Océanie, ont également réussi à faire baisser de façon plus lente le taux
de sous-alimentation. Cependant, à l'intérieur de ses régions, d’importantes zones d'insécurité
alimentaire sont présentes. Les pays les moins avancés déclarent avoir réduit la faim mais le
taux de sous-alimentation reste tout de même très élevé dans ces régions.
Il est important de noter que la suralimentation ou la fréquentation des lieux de “malbouffe”
sont de plus en plus élevés dans les pays les plus développés. Cela  fait également partie de
l'insécurité alimentaire.



Source FAO

Disponibilité de l’alimentation

Il  y  a  dans  le  monde  assez  de  moyens  pour  produire  les  volumes  de  nourriture
nécessaires pour que tout le monde mange à sa faim ; pourtant, des millions de gens souffrent
encore  de  problèmes  alimentaires  (faim  chronique)  qui  entraînent  pour  les  plus  fragiles
d’entre eux des problèmes médicaux  (retards de croissance...). Outre les dimensions éthiques
de ce problème complexe, les coûts humains, sociaux et économiques pour la société sont
considérables : pertes de productivité, dégradation de la santé et du bien-être, diminution des
facultés  d’apprentissage  et  entrave  à  la  réalisation  du  potentiel  humain.
La  planète  est  menacée  par  les  émeutes  de  la  faim telles  que  celles  survenues  en  2008
(problème  d’accès  à  une  alimentation  des  personnes  les  plus  pauvres)  car  certaines
populations  n’ont  pas  accès  à  la  nourriture.
En parallèle, il ne faut pas perdre de vue qu’un tiers de tous les aliments produits chaque
année finit par pourrir dans les poubelles des consommateurs.



source FAOSTAT (CDU-BA – Bilans alimentaires) et FAO, Les bilans alimentaires – Manuel

Il existe de fortes disparités selon les régions du monde :

Il y a des fortes inégalités dans les disponibilités alimentaires entre les régions du monde, toutes denrées

confondues. La disponibilité alimentaire en calories pour un habitant de l’Union Européenne est supérieure de

25% à la moyenne mondiale et de 44% celle d’un habitant de l’Afrique.

Accès à l’alimentation

L'accès  à  la  sécurité  alimentaire  dépend  des  conditions  du  marché  des  produits
alimentaires dans les pays et dans le monde mais également, des revenus de la population
surtout pour les plus pauvres et les pays sans zone agricole développée.
 Des filets de sécurité sont alors mis en place dans certains pays pour venir en aide aux
individus qui n’ont pas les moyens propres d’accéder à la nourriture en fonction de leurs
localisations et de la situation du pays. 

On  relève  également  des  problèmes  d'accès  à  la  sécurité  alimentaire  souvent
caractérisés  par   une  croissance  agricole  faible  et  des  mesures  de  protection  sociale
inadéquates. Beaucoup sont en situation de crise prolongée. Le manque d’information fiable
sur la disponibilité alimentaire et l’accès à la nourriture ne permet pas d’effectuer une analyse
rigoureuse  de  la  prévalence  de  la  sous-alimentation  pour  des  pays  tels  que  le  Burundi,
l’Érythrée, la République démocratique du Congo et la Somalie, qui ont donc été exclus. Cela
étant,  les  indicateurs  de  sécurité  alimentaire  pour  lesquels  des  données  sont  disponibles
suggèrent que les niveaux de :

-sous-alimentation de ces pays demeurent très élevés. 
-malnutrition existe dans les pays les plus développés. 
-sous-nutrition est présente dans les pays les plus reculés.

Dans la course à la sécurité alimentaire, il est important de noter que celle-ci peut être
limitée par la  présence de conflit  violent et  de l’instabilité  politique d’un pays  (certaines
régions du Liban sont actuellement concernées) privant la population d'accès à une nourriture
saine et équilibrée.

Les catastrophes naturelles, la sécheresse et la famine  peuvent également contribuer à
l’instabilité politique et à un conflit comme en témoigne la région du Sahel en Afrique de
l’Ouest. La mortalité causée par un conflit dû à l'insécurité alimentaire et la famine peut être
bien supérieure à celle qui résulte directement de la violence. De plus un conflit politique
désorganise les moyens existant de production agricole 

Il est important de noter les APD (Aide(s) aux pays en voie de développement), bien
qu'elles  soient  critiquées  dans  l'accès  à  la  nourriture  des  populations  des  pays  en



développement.  Les  pays  développés  envoient  de  l'argent  dans  des  pays  avec  des
gouvernements corrompus, des administrations dépensières et inefficaces, une bureaucratie
inutile  et  immense.  Ainsi,  l'argent  envoyé  sert  à  quelques  privilégiés  dans  les  pays  de
destination, mais pas à la population. De plus, quand on n'envoie pas d'argent, c'est de la
nourriture ou d'autres produits qui sont offerts, ce qui pénalise les petits entrepreneurs. Ainsi,
si une ONG apporte 1 tonne de riz dans un pays aidé par l'APD pour nourrir la population,
par exemple, cela pénalisera les petits agriculteurs, qui ne pourront pas vendre leurs récoltes,
remplacés par les récoltes importées. Avec cet exemple, on peut comprendre que l'APD a
parfois des effets négatifs.

Pays et organisations concernées

Tous les  pays  sont  concernés  par  le  problème de l'insécurité  alimentaire  même si
celle-ci a diminué durant ses dernières années.

L’Union Européenne

L’Union Européenne a mis en place une politique de sécurité alimentaire.
Lorsque des besoins particuliers en matière de protection des consommateurs le justifient, des
règles spécifiques sont adoptées sur :

- l'utilisation de pesticides, de compléments alimentaires, de colorants, d'antibiotiques
ou d'hormones ;

- les additifs alimentaires tels que les conservateurs et les arômes ;
- les substances en contact avec les aliments, par ex. les emballages plastiques ;
- l'étiquetage des ingrédients pouvant entraîner des allergies ;
- les mentions telles que « pauvre en matières grasses » ou « riche en fibres » ;
L’UE a protégé sa population en imposant des normes de sécurité élevées appliquées

par  l’ensemble de l'Union sur son territoire dans le domaine alimentaire.
Ses pays sont tous membres de L’ONU et participent à la FAO.
 

L’Union Africaine

 Est une organisation d’Etats africaine. Elle participe à de nombreuses conférences
pour assurer la sécurité alimentaire. Les Etats de l’Union africaine possèdent de nombreuses
terres arables non cultivables et ont un potentiel économique faible. Cependant la volonté
d’assurer  la  sécurité  alimentaire  n'empêche  pas  certaines  actions  d'être  menées  sur  les
territoires  africains  qui  souffrent  de  sous-nutrition.

L’Asie

Suite à une augmentation de la croissance économique, le continent asiatique change
d’habitudes  alimentaires,  certains  pays  de  l’Asie  notamment  l’Asie  du  Sud  souffrent  de
malnutrition.



Les Etats-Unis

Conscient  des  problèmes alimentaires,  les États-Unis  ont créé en 2011 une loi  de
modernisation sur la sécurité des aliments. Les États-Unis utilisent les enjeux alimentaires
comme un outil de politique extérieure. Ils ont lancé dès le début de la Guerre froide un
programme politique d’aide alimentaire à destination des pays pauvres, dans le but implicite
de  promouvoir  une  image  positive  des  États-Unis  à  travers  le  monde.
D’un autre coté, l’abondance de la nourriture industrielle aux États-Unis renvoie du pays une
image plutôt négative en termes de qualité de l’alimentation disponible États-Unis.

Organisation des Nations Unies:

FAO

Compte  197  membres,  soit  194  pays  membres  de  l’Union  Européenne  et  deux
membres associés : les Îles Féroé et Tokélaou. Son objectif affiché est « Aider à construire un
monde libéré de la faim ».

PAM

Le Programme Alimentaire Mondial est l'organisme d'aide alimentaire de l'ONU. Le
PAM est  la  plus  grande  agence  humanitaire  qui  lutte  contre  la  faim dans  le  monde  en
distribuant une assistance alimentaire dans les situations d'urgence et en travaillant avec les
communautés pour améliorer leur état nutritionnel et renforcer leur résilience. 

FIDA

Le Fond International de Développement Agricole le FIDA est une banque d'aide au
développement  qui  a  pour  vocation  d'aider  financièrement,  comme  bailleur  de  fonds  et
organisateur,  au  développement  agricole  et  rural  dans  les  pays  en  développement  et  en
transition. Il se donne pour mission d'y combattre la faim, la malnutrition et la pauvreté par
l'amélioration  des  moyens  et  techniques  agricoles  et  par  la  création  et  la  modernisation
d'activités agricoles ou commerciales en milieu rural.

Développements récents

Depuis deux ans maintenant,  le montant de l’APD total mondial est en stagnation
voire en très légère baisse, et si ce résultat n’est pas très inquiétant, les spécialistes n’arrivent
pas exactement à déterminer à quoi il est dû.

De plus la  prochaine Conférence des  Parties,  abrégée en COP22 et  dont  l’un des
thèmes principaux est la sécurité alimentaire, se déroulera à Marrakech, au Maroc et donc en
Afrique, le continent probablement le plus touché par les questions d’insécurité alimentaire,
ce qui montre bien que ce problème est l’un des plus importants dans  l’avenir de l’homme.

https://fr.wikipedia.org/wiki/Rural
https://fr.wikipedia.org/wiki/Pauvret%C3%A9
https://fr.wikipedia.org/wiki/Malnutrition
https://fr.wikipedia.org/wiki/Faim
https://fr.wikipedia.org/wiki/Organisation_des_Nations_unies
https://fr.wikipedia.org/wiki/Faim
https://fr.wikipedia.org/wiki/Tok%C3%A9laou
https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%8Eles_F%C3%A9ro%C3%A9
https://fr.wikipedia.org/wiki/Union_europ%C3%A9enne


Implication de l’ONU

La FAO contribue à éliminer la faim, l'insécurité alimentaire et la malnutrition. Son
objectif  est de libérer le monde de la faim en promouvant des politiques et des engagements
politiques en faveur de la sécurité alimentaire.

La FAO a défini les priorités suivantes dans sa lutte contre la faim :
● Rendre l'agriculture, la foresterie et la pêche plus productives et plus durables ;
● Réduire la pauvreté rurale ;
● Favoriser  la  mise  en  place  de  systèmes  agricoles  et  alimentaires  ouverts  et

efficaces ;
● Améliorer la résilience des moyens d’existence face aux catastrophes ;

A la FAO, s’ajoute le Sommet Mondial de l’Alimentation (SMA). Lors du SMA, tenu
à Rome en 1996, les représentants de 182 gouvernements s’étaient engagés à  « [...] éradiquer
la faim dans tous les pays et, dans l’immédiat, [à] réduire de moitié le nombre des personnes
sous-alimentées d’ici à 2015 au plus tard. ». Toutefois ses objectifs n’ont pas été atteints par
certaines régions du monde suite à de nombreux problèmes vu précédents.

 

Solutions possibles

Les délégués pourront travailler sur les axes suivant :

- Développer l'agriculture et la pêche durables ;
- Développer de nouvelles techniques agricoles dans les zones les plus reculées;
- Proposer la mise en place de structures internationales  d’aide alimentaire dans

les zones à risque ;
- Susciter l'engagement et la responsabilité politique, à renforcer les capacités et

à mobiliser les ressources à tous les niveaux pour éliminer la faim et toutes les
formes de malnutrition présentes sur le globe ;

- Informer les  populations sur les qualités nutritionnelles des denrées;
- Stimuler de façon locale le travail des petites exploitations agricoles dans les

régions touchées par la pauvreté pour faire reculer le problème de la faim;
- Moderniser  et  à  améliorer  les  pratiques  agricoles  tout  en  veillant  à  la

protection de l'environnement et en encourageant une agriculture verte;
- Réfléchir à la  mise en place d’une stratégie globale alimentaire , sur le long

terme à une échelle nationale et internationale;
- Respecter les normes sanitaires, phytosanitaires et environnementales par les

pouvoirs publics en étant attentifs à la dégradation des écosystèmes dans les
zones agricoles;

- Garantir à toutes les populations l’accès à une source d’eau potable située à
moins de dix kilomètres de leur lieu de vie;

- Instituer la mise en place de tickets de rationnement  pour acheter des aliments
en période de crise alimentaire pour accroître le pouvoir d'achat et améliorer
l'accès des populations des plus pauvres à la nourriture.

- Respecter les normes sanitaires, phytosanitaires et environnementales par les
pouvoirs public en étant attentifs à la dégradation des écosystèmes dans les
zones agricoles.
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